Extrait de la «Statistique commerciale du département d'Indre et Loire et des cinqs [sic] départemens limitrophes» (ca. 1810)
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Population, 2779 habitans.

Higociant. Pean-Rouet.

M. ditoffvs. Berthier-Blondean.
Mds." en détail. Careé - Rouch,
ouanneau , Lambert, Patureau.
M. de’bois. Téan.

Mds. mersiers. Boile  Guorard.
Md. de vinaigre en gros. Pichard.
Mds_de bestiauz. Demarelle-Ai-
eon , Dupuis.

Epiciers- Droguistes. Batailler.
Md. de pierre d fou en gros. Au-
ry-Gerberon.

Limonadiers. Derré , Carré-Ma-

Tinnenrs. Chevalier - Ferrand
arré Mar:
Aubergistes. Binet , Gaseamel,
aurillet veuve.
Ronclers. Bouctat,
hon-Samson, Salld ainé,
‘strcprencur et magon. Th





Cet inventaire permet de constater qu’au sortir de la Révolution et alors que Napoléon est bien installé, la population de St Aignan demeure très réduite. Les activités commerciales ne sont guère florissantes non plus, semble-t-il. L’activité industrielle se réduit à deux tanneurs (mais on ne sait pas de quelle importance) et le négoce porte, comme on pouvait s’y attendre, surtout sur les produits ou activités de base (étoffes, mercerie, bois, bestiaux, épicerie, boissons, viandes). Les marchands les plus considérables sont  sans doute ceux qui s’occupent de pierre à feu en gros (on connaît l’importance de la région dans la production de pierre à fusil, produit stratégique pendant des décennies) ou de vinaigre en gros. La présence de trois huissiers (dont un parent de Jean-Jacques Delorme, peut-être son père) et d’un notaire dénote cependant un volume de transactions peut-être relativement important. 

On remarquera aussi que peu de patronymes ont subsisté jusqu’à nos jours.  Il reste entre autres des Péan (une famille qui a joué un rôle important) dans le Loir-et-Cher ainsi que des Gerberon, mais pas St Aignan.
L’annuaire note également qu’il y avait foire à St Aignan les 22 février, 15 avril, 30 juin, 11 août, 16 septembre, 29 octobre (St Simon) et 1er décembre (St Éloi). Les principaux marchés ont lieu les jeudis et samedis.

Au même moment, Montrichard est déjà nettement plus dynamique :
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Mais Noyers n’est encore qu’une bourgade

:
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Commune : Saint-Aignan
Région : Centre
Département : Loir et Cher
Code postal : 41 110
Population : 3 674 habitants
Superficie : 1 848 hectares
Altitude : 115 mètres
Généralités historiques :
Ancien diocèse de Bourges. 
Situé à la limite du Berry, de l'Orléanais et de la Touraint. 
A la fin Xème siècle, le comte de Blois, Eudes Ier, y édifia un château fort, confié par son fils Eudes II à Geoffroi le Jeune (Geoffroi de Donzy). 
La seigneurie passa toujours par alliance des Donzy aux Châtillon, aux Chalon, aux Husson, comtes de Tonnerre, puis aux Beauvillier. 
Erigée en comté en 1538, en duché-pairie en 1663 au profit de François de Beauvillier ; son fils, duc de Beauvillier et de Saint-Aignan, gendre de Colbert, fut le gouverneur du duc de Bourgogne, petit-fils de Louis XIV.
Vestiges préhistoriques et antiques :
Petite ville pittoresque, à flanc de coteau, conservant un habitat ancien intéressant. 
Château reconstruit XVIème siècle, agrandi XVIIème siècle : logis en équerre, tour d'escalier polygonale à lanternon XIXème siècle, cour d'honneur ; la chapelle, à l'est, semble fin XVème siècle, ruines de l'ancien château fort : murailles, tour circulaire, tour polygonale XIVème siècle ; tour néo-gothique près des communs ; jardin en terrasse : belle vue sur la vallée. Hôpital-hospice construit par Paul de Beauvillier et sa femme, Louise Colbert. Gendarmerie, ancien couvent des capucins XVIIème siècle. 
Ecole, ancien couvent des bernardines XVIIème siècle. 
Ancien hôtel dit de la Prévôté.
Ancien hôtel de la Croix-Blanche, dite Maison Pénissart.
Maison à pans de bois , Grande-Rue. 
Maison à pans de bois , 9 et 11 rue Constant-Ragot.
Maison XIIème siècle , 9, rue de la Roquette. 
Maison , 53, rue Constant-Ragot. 
Portail de l'ancien champ de foire, 13, rue Maurice-Berteaux.
Portail, 24, rue de la Pêcherie.
Particularités :
Eglise Saint-Aignan, anciennement Saint-Jean : A) fin XIème et début XIIème siècles : crypte portant le choeur, l'abside, le déambulatoire et les 3 chapelles rayonnantes (même plan que les parties hautes), carré du transept, son clocher et ses croisillons ; crypte : travée droite voûtée d'arêtes et cul-de-four, séparée de son déambulatoire voûté d'arêtes par un mur plein (3 étroites ouvertures) ; de son décor peint, subsiste le Christ en majesté du cul-de-four (XIIème siècle) et (de part et d'autre, sur le berceau) : à gauche, Vierge à l'Enfant, ste Anne, saint Jean-Baptiste, 3 donateurs présentés par un ange ; à droite, Vierge de pitié entre Madeleine et saint Jean, même groupe de donateurs, le sire de Chalon, sa mère et sa femme (début XVème siècle) ; chapelle rayonnante sud : l'Agneau porté par 2 anges (voûte) et scènes de la vie de saint Gilles (XIIème siècle) ; chapelle d'axe : Agneau et symboles des évangélistes (XIIème siècle, voûte) ; aux 12 apôtres figurés sous arcades a été superposée (XIIIème siècle) une très belle résurrection de Lazare ;choeur : voûté en berceau, il ouvre sur le déambulatoire par des arcades à piles cruciformes et colonnes engagées, l'abside (voûtée en cul-de-four) par des arcs surhaussés portés par des colonnes ; parties hautes à 2 étages d'arcatures en plein cintre : faux triforium et au-dessus fenêtres alternant avec arcades aveugles ; déambulatoire : voûtes d'arêtes, 3 chapelles en cul-de-four ; pilastres et colonnes engagés ;transept : croisillons non saillants, voûtés en berceau, une seule grande fenêtre éclairant chaque face, ouvrant par un grand arc sur le carre, couvert d'une coupole à petites trompes ; clocher de croisée : sur chaque face, 2 arcatures en plein cintre, chacune percée de 2 baies séparées par une colonnette. B) la nef : celle du XIème siècle, au sol 2 m plus bas, comportait 2 petites fenêtres donnant sur la crypte (comme à Saint-Benoît-sur-Loire) ; au milieu XIIème siècle, on commença la reconstruction d'est en ouest d'une nef voûtée d'ogives, la 1ère travée et le clocher-porche fin XIIème et début XIIIème siècle ; les bas-côtés voûtés d'arêtes. C) clocher-porche : rez-de-chaussée et tribune d'origine ; beffroi par Baudot, restaurateur de l'ensemble de l'église. D) magnifique ensemble de 300 chapiteaux (trop d'entre eux refaits au XIXème siècle mais sur de bons modèles). 
Balustrade en bois sculpté (époque de François Ier) présentée contre le mur gouttereau du bas-côté nord.
Vallée du Cher, divisé en 2 bras par l'île face à la ville. 
Forêts de Grosbois et de Brouard.
Panorama de la terrasse du château.
Ressources et productions :
Champignonnières. 
Céréales, pâturages, vergers, vignes. 
AOC Touraine.
Elevage. 
Fromage de chèvre.
Huilerie.
Coopérative agricole.
Vie locale :
Station verte.
"Village que j'aime". 
Ville fleurie "1 fleur".
Foire : troisième samedi du mois.
Foire de la Saint-Simon : samedi le plus près du 28 octobre.
Fête de la Trinité ; foire aux cochonnailles. 
Marché : samedi, mercredi matin en période estivale. 
Fête internationale de la Moustache : premier samedi de mai.
Concours de pêche : 14 juillet.
Cyclotourisme, pêche, chasse, canoë-kayak, baignades et sports nautiques.
Plage, parc de jeux. 
Parc ornithologique de Beauval : ferme ornithologique de protection et d'élevage, 1000 oiseaux exotiques, 200 espèces. 
Camping. 
Artisanat rural.
Clubs pittoresques des Bouillais du Laos (pêcheurs à la ligne) et des Moustachus. 
Centre d'accueil culturel. 
Syndicat d'initiative.
